1

LA VOCATION LAÏCALE MARISTE

Un frère s’approcha de moi et me demanda : « Toi aussi, tu es Mariste ? » (Je crois qu’il voulait me demander si j’étais frère mariste). Je lui ai répondu : « Oui, je suis Mariste. » Cette expression jaillit du plus profond de mon âme et je me suis senti reconnu en le lui disant de cette manière. (Espagne)

Fils de notre époque

1. Notre époque, comme toutes les époques de l’Histoire, est un mélange d’ombres et de lumières. De même qu’a augmenté la sensibilité en ce qui concerne la paix, la justice, l’écologie, la spiritualité, nous devons aussi reconnaître que la Terre s’épuise, que des millions de personnes souffrent de la misère ou vivent dans le superficiel et le désir du pouvoir.

2. Chrétiens laïcs, nous partageons les joies et les espoirs, les tristesses et les angoisses
 de nos contemporains et, séduits par le Dieu de Jésus-Christ, nous voulons incarner aujourd’hui la Bonne Nouvelle de l’Évangile. Fils de l’esprit de renouveau du concile Vatican II
, nous avons redécouvert notre vocation de baptisés et nous nous sentons poussés par l’Esprit à transformer ce monde en une terre plus juste et plus humaine, en marchant à la suite de Jésus.

3. Ce réveil de notre vocation laïcale a fait découvrir à quelques-uns que notre identité atteignait sa plénitude dans les charismes des ordres ou instituts religieux
. Nous avons été séduits par leur spiritualité et leur mission et nous sentons que Dieu nous appelle à partager leur riche héritage pour le divulguer dans les temps à venir. Beaucoup de familles religieuses ont accueilli ce don avec joie.

4. C’est ce qui est arrivé aussi pour nous, Maristes. Le charisme de saint Marcellin Champagnat, incarné dans l’Institut des frères, a pris racine parmi les laïcs. Quelques-uns d’entre nous ont été touchés par Dieu qui nous a donné un cœur mariste. En vérité, plus que de notre décision, l’initiative est venue de Dieu. Nous ne pouvons plus vivre d’une autre manière : nous sommes Maristes !

Je peux dire que je me sens réalisée et fière d’être une laïque avec un cœur mariste. Ce fut une révélation progressive où Dieu s’est manifesté par de nouveaux appels, initiatives et rêves ; une histoire pleine de vie que n’en finit pas de s’écrire. (Brésil)

Les laïcs dans l’Église, Peuple de Dieu

Quand j’ai abordé l’institution mariste, j’étais seulement en quête de travail. Mais Dieu est venu à ma rencontre et j’ai découvert l’écho de l’intuition de Marcellin au-dedans de mon cœur. J’ai compris, d’une certaine manière, que cet appel était aussi pour moi, que le travail avec les jeunes enfants, garçons et filles, me comblait, me donnait de l’enthousiasme, influençait ma vie. Je sens que je peux accomplir ce travail pour le reste de mes années et que je dois le faire bien. (El Salvador)

5. La vie laïcale, comme toute vocation chrétienne, est réponse à un appel de Dieu qui nous aime infiniment. Elle est le fruit de notre baptême qui nous envoie tous en mission, l’unique mission chrétienne : rendre présent le Royaume de Dieu en ce monde.

6. Le Christ nous réunit tous comme Peuple de Dieu. Nous sommes égaux en dignité et différents selon nos états de vie et les services à rendre. Tous et chacun, travaillons dans la vigne du Seigneur, unique et commune, avec des charismes et des ministères divers et complémentaires
. Nous sommes un peuple de frères parce que fils d’un même Père.

7. Dans cette communion ecclésiale, l’Esprit a fait jaillir, parmi les laïcs, des charismes nés d’abord dans des instituts religieux. Le charisme partagé inaugure un nouveau chapitre, riche d’espérance
 sur la route de l’Église. Le charisme de saint Marcellin Champagnat s’exprime en de nouvelles formes de vie mariste. L’une d’elles est celle du laïcat mariste.

Les laïcs maristes

Je peux entendre clairement cet appel dans ma vie, comme si cette vocation avait été pensée spécialement pour moi. Je parle d’une vocation qui dépasse les murs d’une ‘œuvre mariste’, d’un appel qui imprègne toute ma vie, une vocation qui m’aide à être davantage une personne heureuse et réalisée. C’est une vocation qui est un défi permanent et qui, chaque fois que je réponds ‘Oui’, me rend meilleur, dans les diverses situations que ma condition de laïc me demande de vivre. (Brésil)

Manières différentes, pour les laïcs, de se situer face au charisme

8. Le monde du laïcat est en relation avec ce qui est mariste de bien des façons. Beaucoup de personnes entrent en contact, de diverses manières, avec la vie et la mission des frères maristes. Élèves, éducateurs, catéchistes, personnel d’administration et de service, anciens élèves, parents, amis…, tous connaissent les frères et ont entendu parler du charisme mariste.

De cette relation avec les frères, naissent différentes attitudes :

9. Quelques-uns ne s’identifient pas avec la manière de vivre mariste : certains, parce qu’ils ont fait des choix qui diffèrent de la vie chrétienne ; d’autres, parce qu’ils ont déjà trouvé leur place dans l’Église. Nous accueillons et respectons les divers choix et options, partageant avec tous les valeurs humaines et chrétiennes. Nous unissons nos forces pour travailler à la construction d’un monde meilleur et nous rendons grâce à Dieu pour tout ce que nous recevons des autres.

10. D’autres laïcs ont été attirés par le témoignage des frères : ils admirent leur vie et veulent se lier de quelque manière avec leur spiritualité ou leur mission, sans y voir une vocation partagée. Il est possible que quelques-uns n’aient pas suffisamment réfléchi au sens de ce lien et qu’ils aient besoin de temps d’accompagnement qui leur permettront de découvrir ce que Dieu attend de chacun.

11. Il existe un troisième groupe de personnes qui, après un temps de discernement personnel, ont décidé de vivre leur spiritualité et leur mission chrétienne à la manière de Marie, selon l’intuition de Marcellin Champagnat. Ce sont les laïcs maristes.

Les laïcs maristes : une vocation chrétienne

C’est pendant ces années que j’ai commencé à sentir la présence de Jésus qui m’accompagnait, me donnait force et enthousiasme, et m’attendait. Je me suis rendu compte que j’avais besoin de m’arrêter pour être avec lui, pour pouvoir le rencontrer. Et je l’ai vraiment rencontré ! Il y avait longtemps qu’il me parlait par les enfants, les jeunes et les plus nécessiteux, mais je ne le comprenais pas tout à fait. C’est pourquoi ‘il m’a conduit au désert et m’a parlé au cœur’, me faisant voir qu’il me voulait pour lui, pour continuer à bâtir le Royaume avec tout mon être. (Espagne)

12. Laïcs maristes, nous sommes des chrétiens et des chrétiennes qui avons entendu dans nos vies l’appel de Dieu à vivre le charisme de Champagnat. Nous y répondons à partir de notre état de vie laïcale.

13. L’initiative de notre vocation vient de Dieu qui nous aime et veut notre bonheur. C’est pourquoi, il invite chacun à parcourir une route unique. Ainsi, la vocation laïcale mariste ne naît pas d’une nécessité pour des temps de crise de vocation parmi les frères, ni comme une manière de leur manifester notre affection. Elle est un appel personnel à une forme spécifique d’être disciples de Jésus.

14. La vocation laïcale mariste, comme toute vocation, naît et se développe en lisant sa vie à la lumière de l’Esprit. Ce discernement comporte différentes étapes ; c’est pourquoi, il faut accompagner chaque personne en respectant son rythme.

15. Chrétiens et chrétiennes, aux histoires et aux cultures très différentes, nous partageons l’appel à vivre le charisme mariste dans l’état laïcal. Nous remercions Dieu pour le cadeau d’être membre d’une famille qui parle beaucoup de langues mais n’a qu’un seul cœur.

La vocation laïcale mariste et la vocation du frère

16. Laïcs et frères, nous avons bien plus de traits communs que de différences propres dans notre vocation. Les uns et les autres, nous partageons la beauté et les limites de la condition humaine en ce moment de l’Histoire. Nous vivons une même vocation chrétienne de par notre baptême et nous avons entendu l’appel de Dieu qui nous attire vers le charisme mariste.

17. Nous avons la certitude que nos vocations respectives s’éclairent mutuellement. De même que nous découvrons qui nous sommes par nos relations avec les autres, ainsi l’identité spécifique de frère et de laïc mariste se clarifie et s’enrichit par le partage de la vie : spiritualité, mission, formation…

Il y avait quelque chose de plus dans ce frère : son dévouement, une attitude d’accueil envers tous, la manière de s’adresser aux patients, l’esprit renouvelé que je percevais en chaque malade après qu’il lui eût donné ses soins, la spontanéité pour défendre les sans voix. Toutes ces attentions allaient bien au-delà de l’accomplissement du devoir professionnel. Lui, était différent. (Brésil)

18. Répondant à un appel de Dieu, les frères sont des personnes qui choisissent un état de vie reconnu dans l’Église comme vie religieuse ou vie consacrée. Ils nous donnent leur témoignage de vie à la suite de Jésus en prenant des engagements publics.

19. Le choix du célibat, vécu en fraternité et sans s’être choisis, exprime l’amour de Dieu comme communauté de frères ouverte à tous. La vie de pauvreté, renoncement à la possession de biens matériels personnels, manifeste la liberté évangélique qui dépasse le désir de posséder et qui ouvre le cœur au service des autres. L’engagement d’obéissance à Dieu, à travers les médiations humaines
, rend significative la disponibilité pour le Royaume.

20. Les frères nous offrent leur manière propre de cultiver la spiritualité et cela nous stimule à grandir ensemble dans la foi. L’état de vie du frère est un signe prophétique spécial pour le monde et les autres chrétiens. Il rappelle à chacun son propre appel à suivre le Christ, passionnément et sans partage.

Parfois, à l’occasion de rencontres ou lors d’interventions, j’entends l’expression ‘collaborateurs’, à propos des laïcs, et je vois aussi le mot écrit dans quelques documents. Pour moi cela fait voir les laïcs comme des gens qui donnent de leur surplus, qui aident quand ils ont du temps, qui sont dans des lieux où les frères ne sont pas, qui font les travaux que les frères ne peuvent plus faire… J’ai le cœur plein de douleur lorsque j’entends le mot ‘collaboratrice’, parce que je sens qu’on me laisse dehors ! Pour moi, je me vois avec une vocation de laïque mariste, un membre de la famille. (Venezuela)

21. Laïcs, nous apportons notre manière spécifique de vivre le charisme mariste. Notre identité ne se réduit pas à être des collaborateurs des frères.

22. L’amour dans le couple laisse entrevoir la fidélité passionnée de Dieu. Il rappelle la passion et la fécondité qui doit animer toute vocation chrétienne
. De même, l’amour des parents pour leurs enfants est l’image vivante de l’amour inconditionnel de Dieu à notre égard
.

23. L’engagement dans les réalités du monde fait de nous des signes de Dieu dans les diverses sphères sociales, économiques et politiques où nous évoluons. En même temps, cet engagement nous rend capables de découvrir, avec un regard particulier, les appels de Dieu dans ces situations.

24. La profession est une manière de nous réaliser personnellement et de servir le Royaume. La nécessité de gagner notre pain quotidien, ainsi que l’instabilité inhérente à la condition laïcale, nous permet un contact plus direct avec la réalité.

25. Le charisme mariste, vécu selon la perspective de la femme, nous invite tous à intégrer dans nos vies des éléments mariaux comme la ténacité, la force, l’amour maternel, la tendresse, l’attention aux détails et l’intuition dans notre expérience quotidienne.

26. Laïcs et frères, nous approfondissons nos vocations spécifiques à mesure que nous nous rencontrons mutuellement sur un chemin qui s’ouvre sur l’avenir et dont nous avons déjà découvert quelques traits significatifs.

La transmission d’un don : le charisme mariste

Arriver à connaître Marcellin Champagnat, au-delà du beau garçon représenté sur le tableau du mur, n’a pas été facile. Finalement, je me suis rendu compte qu’ici, en Nouvelle-Zélande, nous avons notre vrai Marcellin en la personne du frère N. qui travaille sans se lasser, possède un cœur généreux et un grand sens de l’humour. Il est affable et patient. Quand il te parle, tu te perçois comme la seule personne présente dans une salle pleine de monde. Il entre en relation avec tous, sans regarder l’âge ou la condition des personnes. Il aime la simplicité. Il se rend disponible partout où il le peut et sait faire apparaître ce qu’il y a de meilleur chez celui qu’il rencontre. (Nouvelle-Zélande)

27. La vocation religieuse des frères a inspiré notre propre vocation laïcale. L’expérience de leur accueil, de leur simplicité, de leur présence parmi les jeunes nous a fascinés et nous encourage à être des témoins du Christ, aujourd’hui.

28. De même, l’exemple de beaucoup de laïcs, qui ont vécu et vivent le charisme mariste avec simplicité, nous a portés à prendre conscience de notre vocation. Ils ont écrit par leurs vies ce que nous exprimons avec des mots.

29. La vitalité d’un charisme se manifeste quand il est reçu, qu’il est recréé à la lumière des signes des temps et transmis à d’autres. Avec les frères, nous sommes responsables de promouvoir et d’étendre ce don de Dieu en marchant vers l’avenir.

Saint Marcellin Champagnat, notre guide pour suivre Jésus


Je pense que ce qui m’a toujours frappé chez Marcellin, c’est que, malgré tous les obstacles, il a persévéré à cause de sa foi. Dieu, sans doute, a profondément marqué sa vie et, comme Marie, il a dit ‘Oui’. J’admire son affabilité et sa détermination, sa loyauté, sa confiance, sa fermeté, son rêve d’un monde meilleur pour la jeunesse. (Australie)

30. Marcellin est notre guide pour suivre Jésus. En lui nous trouvons un modèle de vie chrétienne qui nous touche, nous séduit, nous pousse chaque jour à nous dépasser à la suite de l’unique Maître.

31. La table de La Valla et la maison de l’Hermitage sont des symboles qui incarnent le don de Dieu que nous transmet Marcellin. Ils continuent à être pour nous source d’inspiration pour recréer le charisme mariste en notre temps. En partageant le pain et en construisant la maison, nous comprenons que Marcellin nous invite aujourd’hui, nous aussi, à être communauté pour la mission.

32. Champagnat a connu des difficultés dans ses études en vue du sacerdoce. Il a vécu toute sa vie dans des villages, se dépensant jusqu’à la mort pour que les enfants et les jeunes connaissent l’amour de Dieu. Il est aujourd’hui un exemple qui n’inspire pas seulement la famille mariste. L’Église, en le proclamant saint, l’a proposé comme modèle à tous les chrétiens.

33. L’Église reconnaît que l’intuition de saint Marcellin demeure vivante aujourd’hui en nous et qu’elle est un cadeau de Dieu pour le monde. La mission mariste est appelée à se diffuser dans tous les diocèses du monde, jusqu’à ce que les enfants et les jeunes goûtent la tendresse de Dieu
. Laïcs maristes, nous croyons que Dieu nous appelle à prolonger cette intuition dans l’histoire, comme disciples du Christ à la manière de Champagnat.

Trois dimensions d’une seule vie : mission, vie partagée, spiritualité

Ce qui m’a frappé d’abord dans le charisme c’est son objectif d’éducation, sentir que ‘ce qui est mariste’ est une manière d’être chrétien dans et pour le monde, situation peu commune dans les mouvements religieux. Mais ce qui m’a portée à choisir d’être mariste, c’est de me voir confirmée dans ma condition de femme, d’éducatrice, de membre de l’Église, dans une communauté où l’on respire un air de famille. Et cela se perçoit dans la profondeur et la simplicité des liens, dans l’accompagnement, dans la présence constante et libératrice, dans les difficultés et dans les désaccords, comme en toute famille. (Uruguay)

34. Suivre le Christ aujourd’hui, comme Marcellin Champagnat, signifie s’engager à vivre les trois dimensions fondamentales chrétiennes et maristes : la mission, la vie partagée et la spiritualité. Nous sentons que ces trois dimensions sont inséparables : la spiritualité se vit dans et pour la mission ; la mission suscite et anime la vie partagée ; la vie partagée, à son tour, est source de spiritualité et de mission.

35. Les tâches apostolique peuvent être diverses dans la mission ; les accents, variés, dans la spiritualité ; la vie partagée se traduire en bien des formes. Mission, spiritualité et communion sont trois couleurs d’un unique rayon de lumière : le charisme mariste. Selon les contextes et les moments, l’une ou l’autre de ces couleurs prendra plus de relief, mais il est impossible d’en choisir une sans retrouver les deux autres.

�


	� Gaudium et Spes, 1





�	 Cf. Lumen Gentium, 4





�	 Cf. Vita Consecrata, 54-55





�	 Christifideles Laici, 55





�	 Vita Consecrata, 54





�	 XXème Chapitre général, Choisissons la vie, 26





�	 L’amour de la volonté de Dieu et le désir de la réaliser tout au long de notre vie nous font accepter un ensemble de médiations (Constitutions, 40).





�	 Cf. Os. 2, 16-25 et tout le Cantique des Cantiques.





�	 Cf. Lc. 15, 11-32





�	 Cahier 4 du P. Champagnat. AFM 132.4, p. 33, n° 6








